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Francesco Della Casa, Jean-Lou Rivier,
Blaise Sahy, David Vessaz,

Jean-Gilles Decosterd

Manifeste contre
la fracture nord/sud ä Lausanne

Lausanne bouge... Ces derniers temps, eile bouge

meme beaucoup et dans plusieurs directions. Par

une cascade d'annonces dans la presse, la

Municipalite a successivement fait etat de sa volonte

de construire une nouvelle ligne de transports
publics - dite m3 - de raser le Stade de la Pontaise

pour installer 2 000 logements au nord, de bätir au

sud un Stade pour l'athletisme, un autre pour le foot-

ball, une piscine olympique et les commerces qui
vont avec. Pour faire office de raton-laveur dans cet

inventaire ä la Prevert, il y a encore le projet de

renovation de la Station d'epuration de Vidy.

Cet activisme, qui pourrait paraTtre en soi positif, provoque

une perplexite grandissante, tant la coherence de cet assem-

blage d'operations reste floue. Un groupe d'architectes prend

aujourd'hui position pour alerter les pouvoirs publics et la

population et les informer des effets pervers qui pourraient
decouler de cette Strategie de developpement. Leurs theses

et l'esquisse de leur contre-projet sont presentes ci-apres.

Le risque des zones monofonctionnelles
L'intention de la Municipalite de Lausanne est de construire

rapidement un grand nombre de logements pour repondre

ä une demande aujourd'hui en tres forte croissance. Elle

entend egalement moderniser ses equipements sportifs, qui

ne correspondent plus ä son Statut de ville olympique. Pour

resoudre ces deux problemes, les autorites envisagent une

Solution unique: liberer les terrains occupes par l'actuel Stade

de la Pontaise pour y bätir des logements, tout en rassem-

blant les nouveaux equipements sportifs au bord du lac, entre

Bellerive et la Bourdonnette.

La pertinence de cette permutation opportuniste est

contestee par l'architecte Jean-Lou Rivier. Debüt novembre,

il a pris position dans les colonnes du quotidien 24 heures\

critiquant la destruction de l'identite culturelle des secteurs

concernes - le sport ä la Pontaise, les jardins familiaux ä Vidy

- et la concentration de logements au nord de la ville et des

1 24 heures, 3 novembre 2006

pöles d'activites au sud. II note que ce dernier est dejä large-

ment pourvu (fig. 1 et 2) avec la presence des Hautes-Ecoles,

de commerces, de zones sportives et de detente. II met en

garde contre les effets nefastes de la monofonctionnalite,

dont on observe les ravages dans les banlieues frangaises de

l'apres-guerre, edifiees selon les principes du zonage et le

plus souvent depourvues de pöles d'attractivite.
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Fig. 1: Distribution des programmes d'activites publiques sur /'agglomeration lausannoise

Fig. 2: Distribution des activites commerciales sur I agglomeration lausannoise

Fig. 3: Proposition d'insertion de nouveaux programmes d'activites publiques sur
le quartier nord

Fig. 4: Nouveau plan de Situation propose

Fig. 5: Plan d'intention - Ecologie et developpement durable

Fig. 6: Plan d'intention - Surfaces et programme
(Documents Jean-Lou Rivier}

Fig. 7: Vue de l'actuel Stade de la Pontaise (Photo Yann Andre, agence StratesJ
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Une question occultee, l'avenir de Beaulieu

Aujourd'hui, en plus du Stade de la Pontaise, le quartier

profite de la presence du pole d'expositions de Beaulieu. Or

l'avenir de celui-ci, dejä compromis par une decroissance

reguliere de son activite, se trouve mis en concurrence par le

projet de Centre de Congres qui sera bientöt realise sur le

campus de l'EPFL ä Ecublens. Dejä, les halles ä betail seront

prochainement rasees pour laisser place ä des logements. La

question de la restauration et de la reaffectation progressive

du reste du secteur de Beaulieu, qui reste pour l'heure subor-

donnee aux conditions d'un legs fait ä la ville, affectera donc

eile aussi l'attractivite du quartier de la Pontaise.

Le diagnostic est par consequent incomplet, car le manque
de logements masque un autre mal, le desequilibre de

l'ensemble de la ville. Le nord souffre d'un deficit de pöles

d'attractivite, le sud en regorge. Rivier et ses confreres

suggerent d'y remedier en conservant l'entier du programme
de constructions prevu par la Municipalite, mais en l'inserant

dans le quartier de la Pontaise dans le but de renforcer la

coherence de l'ensemble de l'agglomeration.

L'agglomeration oubliee
Le processus de collaboration intercommunale de l'Ouest

lausannois (SDOL)2 avait justement ete initie pour faire face

ä un autre phenomene de concentration monofonctionnelle,
celui des centres commerciaux entre Crissier et Bussigny. Ce

travail de longue haieine, base sur la concertation entre sept

Voir TRACESn° 13/14 2006

Voir TRACES n° 20 2005
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communes, une Information et une participation regulieres

des populations concernees a pour but de permettre un

developpement coherent ä l'ouest de l'agglomeration.
Les intentions de la Ville de Lausanne prennent le contre-

pied d'un tel processus de concertation, bien qu'on puisse

supposer qu'elles auront de tres fortes repercussions sur

celui-ci. Le choix d'un mode de communication par voie de

presse, s'il met en valeur l'activisme de la Municipalite, risque

de braquer les partenaires de l'agglomeration ou du Canton,

de court-circuiter la reflexion, de brouiller le debat et

d'attiser les oppositions.

Deux politiques contradictoires se fönt donc jour dans la

maniere de conduire le developpement de l'agglomeration.

A l'ouest, on experimente des modes de collaboration inter-

communales et l'on ne craint pas de se lancer dans des

demarches participatives des les phases initiales (v

1). Dans la capitale, on privilegie une Strategie de « coups»,
alliant la rapidite de decision et l'exploitation d'opportunites
sectorielles et pariant sur la croissance conjoncturelle de

l'heure.

La creation d'un groupe de travail
A la suite de la publication des objections de Jean-Lou

Rivier, un groupe d'architectes s'est constitue pour elaborer

un argumentaire theorique et produire des propositions
alternatives. Cette demarche, qui n'est pas sans rappeler celle du

groupe d'architectes genevois ä l'origine du concours

«Geneve 2020 »3, vise ä alimenter le debat sur la mixite des

activites dans la ville contemporaine. Toutes deux signalent

un renouveau, en Suisse romande, de l'engagement dans le

debat public d'une generation d'architectes entres dans la

carriere professionnelle au cours de la derniere periode de

crise economique.

Une piste de reflexion alternative
L'hypothese developpee par Rivier repose sur une densifi-

cation du quartier de la Pontaise integrant les activites conte-

nues dans le programme de la Municipalite. Le Stade actuel

serait uniquement devolu ä l'athletisme, la piscine olympique

et un nouveau Stade pour le football comprenant des surfaces

commerciales seraient construits ä proximite (fig. 3 ä 6). Sa

realisation serait assuree en suivant le meme mecanisme de

financement preconise par la Municipalite, selon le modele

de partenariat public-prive. Elle s'appuie sur plusieurs

arguments de nature theorique, qui sont developpes ci-apres

sur les themes de la ville durable, de la continuite identitaire

du quartier et de la construction du territoire.

Francesco Della Casa
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Fig. 8: Vue de la patinoire actuelle
(Photo Yann Andre, agence Strates/

Lausanne ville durable?
La municipalite de Lausanne s'est engagee en 1998 ä elaborer son propre Agenda21 local en rejoignant et en adoptant

la Charte europeenne des villes durables (Charte d'Aalborg) qui appelle, outre l'application du developpement durable

et la promotion d'operations exemplaires, ä une generation de politiques urbaines moins sectorielles capables d'integrer
les impacts du developpement sur l'environnement et la qualite de vie ä court et ä long terme. L'annonce du nouveau

Programme de legislature de la municipalite, bien que stimulant et tres ambitieux du point de vue urbanistique, nous

semble neanmoins contredire en plusieurs points les enjeux et objectifs vises pour le developpement d'une ville durable.

Sur le choix des localisations, d'abord. Proposer une cite des sports dans le sud de la ville en y concentrant tous les

equipements publics majeurs revient ä continuer de promouvoir une planification sectorielle (zonage des activites) en creant

des pöles urbains monofonctionnels generateurs, entre autres, de deplacements motorises dans la ville. Le concept de la

ville durable a contrario recherche ä renforcer la mixite d'ensemble et la diversite des affectations dans chaque quartier du

terntoire urbanise et implique la recherche d'un equilibre entre le logement, l'emploi et les equipements collectifs. Par

ailleurs, la proposition de construire un nouveau quartier ecologique ä la Pontaise va ä l'encontre d'un des objectifs

strategiques majeurs pour l'amenagement d'un quartier durable, puisqu'il commence par faire table rase des stuctures

publiques existantes, alors que la bonne pratique en la matiere recommande de faire coexister le nouveau et l'ancien afin

de mieux integrer le quartier dans la ville et en faciliter l'appropnation et l'identification par les futurs habitants. Rappeions

egalement que la construction de bätiments ecologiques est une condition necessaire mais pas süffisante ä la realisation

d'un quartier durable, qui doit poursuivre des objectifs ä double voire ä tnple dividende, oü la question ecologique doit

etre fermement arrimee ä la question sociale pour limiter les impacts negatifs sur l'environnement et renforcer la qualite
du lien social.

Deuxieme point, la forme et la maniere d'elaborer les decisions. II n'est plus pensable de voir des projets urbanistiques

d'envergure se developper dans une logique herarchique, unilaterale, et qui plus est essentiellement guidee par des inte-

rets economiques, alors que l'on revendique ä juste titre pour la ville une politique globale de developpement durable qui

pröne la bonne gouvernance et la necessite d'une approche de management urbain engageant la participation des acteurs

locaux ä des processus de decisions democratiques.

Blaise Sahy, architecte et urbaniste EPFL, postgrade UNIL/UNIGE,
DESS en « Developpement urbain durable, gestion des ressources et gouvernance»

La ville contemporaine, une matiere polycentrique
Pour les artistes et les organisateurs de manifestations culturelles, l'espace urbain est le lieu de rencontre entre la

creation et un public. La maniere de s'inscrire dans la cite determine une identite, une prise de position, un regard politique

et fonctionne ä la maniere d'un revelateur: du lieu, d'une esthetique, d'une volonte de confrontation et d'ouverture, voire

d'une volonte d'infiltration furtive. Un tissu urbain riche et diversifie intensifie les opportunites de rencontres entre ses

differents acteurs.

En 2002, Massimo Furlan rejouait ä la Pontaise la finale de 1982 entre l'ltalie et l'Allemagne, commentee en direct par

Jean-Jacques Tillman4. En renversant, par le travail de memoire, le rapport entre l'artiste et le public (qui joue?), en perver-
tissant une infrastructure (les jeux, le cirque romain), l'artiste a utilise la ville-matiere comme ceuvre globale. Cette ville-

matiere qui se renouvelle par differents processus offre des asperitesä l'ceil, accroche le regard et motive la reflexion.

En 2004, Peter Regli installait une aureole lumineuse au sommet de la tour Bel-Air5. Noyee dans les decoration de Noel,

cette Intervention soulignait l'aura protectrice de l'institution et de la forme urbaine, la tour...

Un tissu urbain mixte peut engendrer des appropriations multiples. II peut stimuler, enrichir et contribuer ä des mises en

rapport medites. Le quartier de la Pontaise possede le potentiel pour se developper en integrant les qualites offertes par la

mixite. En s'articulant autour d'un programme public comme le Stade, le nouveau quartier de la Pontaise pourra affirmer

son identite et garantir son attractivite.

David Vessaz,

architecte EPFL / SIA, membre du comite directeur des Urbaines

4 Dans le cadre des Urbaines, festival des creations emergentes. Voir <www.massimofurlan.com>
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Commentaire sur la question de la Pontaise
Si nous mettons en discussion la question de l'avenir du quartier de la Pontaise autant que celui du site de Vidy, c'est

que nous nous interrogeons autant sur la maniere de penser la ville aujourd'hui que sur les processus de decision d'une

politique de construction du territoire. La question de l'avenir du Stade de la Pontaise va bien au-delä de savoir si l'humidite

du bord du lac est preferable ä la froidure de la bise des Piaines du Loup, au-delä des polemiques sur l'opportunite de

betonner ici plutöt que lä. La question est bien plus de savoir comment penser la ville aujourd'hui, sur quels principes et

quels modeles, mais aussi, dans quelles finalites en termes de developpement urbain et de valeurs collectives.

C'est precisement sur ces questions que la decision de concentrer les grands equipements publics au sud de Lausanne

nous semble ignorer le temps dans lequel on vit, l'histoire de l'urbanisme, ses experimentations et ses erreurs averees.

Parmi les tentatives de penser la ville et son Organisation, il semblait admis que celle qui consiste ä la decouper en zones

d'activites specifiques avait vecu avec la fin des annees trente. Les tenants de cette Modernite historique, maintenant

perimee, confondaient leurs velleites d'assainissement hygienique avec leur incapacite ä admettre que la ville nalt de la

diversite et de la confrontation. La negation de la nature meme de la ville: «le lieu oü etre ensemble, et tous ensemble »,

a conduit ä de veritables desastres. Nous le savons aujourd'hui, et les villes le savaient avant nous, qui melaient dans un

meme immeuble les conditions sociales et les activites dans une experience reelle et physique de la collectivite avant que
celle-ci ne devienne un concept abstrait. Nous le voyons aujourd'hui sur les ruines litteralement fumantes des politiques

segregationnistes de la planification administrative des banlieues. Nous connaissons tout cela et nous serions prets ä

reprendre cette chanson? Oü est l'ethique de l'architecte s'il ne s'eleve contre cette maniere de penser la ville? Son silence

s'achetera-t-il par l'organisation d'un concours «certifie SIA» definissant le perimetre de sa docile liberte? Ni l'ignorance, ni

la naTvete ne peuvent justifier de telles pratiques.
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